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1 L'opération archéologique de la rue Barbès à l'emplacement du projet immobilier « Les
terrasses d'Auron » s'est déroulée sur une période de dix-sept mois, divisées en trois
grandes phases distinctes d'intervention entre le mois d'août 1988 et janvier 1990 [
(Fig. n°1 : Plan des zones fouilées),site O].
2 La  première phase  d'intervention  portait  sur  l'emprise  des  bâtiments  projetés  en
bordure des rues Jean-Jacques Rousseau et Barbès (zones 1,  2 et 3) (Fig. n°2) ;  elle a
permis  de  reconnaître  un  quartier  d'habitation  gallo-romain  (Ruffier,  1989).  La
deuxième phase d'intervention a permis de mieux apprécier la réalité de l'occupation
antique et de préciser ses rythmes de développement. Enfin, la dernière intervention a
permis de préciser le plan et la datation du grand bâtiment déjà repéré en 1988. Aucune
structure ou niveau appartenant à la période Protohistoire n'ont été mis en évidence
sur  la  totalité  de  la  surface  fouillée.  On  peut  situer  les  premières  traces  d'une
implantation  humaine  durant  les  deux  premières  décennies  du  Ier s. apr. J.-C. Les
différents vestiges mis au jour témoignent de la présence d'habitats de la période gallo-
romaine précoce (Ruffier, 1989). À partir du milieu du Ier s., on assiste à la densification
du bâti dans cet espace manifestement contraint, ce qui suggère la mise en place d'un
îlot organisé vers la fin du Ier s. L'habitat de la zone 1, observé en 1988 et dont l'origine
est sans doute à situer au début du Ier s., continue d'exister au moins jusqu'au milieu du
Ier s.  Au début du IIe s.,  dans  le  prolongement  de  la  zone 1,  une seconde habitation
apparaît en zone 7 sur un espace libre de construction et précédemment utilisé comme
zone de rejet des déchets domestiques (Fig. n°2)(Ruffier, Dupont, 1993). Supposée être
située en fond de parcelle à la période gallo-romaine, la zone 6 semble être un espace
de cour situé en arrière des bâtiments reconnus en zones 1 et 7;  des vestiges d'une
construction en bois ont peut-être permis d'édifier vers la fin du Ier s. ou le début du
IIe s.  une  petite  construction  de  plan  sensiblement  carré.  Au  cours  du  IIe s.,  un
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praefurnium est installé pour chauffer une structure en élévation qui a été totalement
détruite  par  le  creusement  d'un  puisard  médiéval.  Cet  espace  de  cour  est  limité  à
l'ouest par un alignement de pierres sèches selon une direction sensiblement nord-est/
sud-ouest ; il ne semble pas correspondre à un sol d'habitat mais plutôt à une aire de
circulation extérieure.
3 Les  observations  effectuées  en  zone 8  montrent  un  mode  d'utilisation  de  l'espace
identique à celui constaté en zone 3 et pour partie en zone 1 au cours du IIe s (Ruffier,
1989).  Les seules structures construites sont représentées par une cave et une fosse
rectangulaire partiellement maçonnée dont l'identification pose problème. Quoiqu'il en
soit, seules sont présentes des constructions utilitaires dans un espace de cour ou de
jardin en arrière : cette identité dans l'organisation fonctionnelle de l'espace entre les
zones 1, 3 et 8 permet de confirmer la mise en place au IIe s. d'un parcellaire en lanière
ouvrant sur la voie d'Issoudun. La fouille de la zone 4, située dans le prolongement de la
zone 2, a permis de comprendre le bouleversement radical de l'organisation de cette
partie du site dans le troisième tiers du IIe s. avec la construction d'un grand bâtiment
qui se développe sur une longueur de plus de 45 m. Possédant plusieurs pièces et trois
nefs qui lui confèrent une largeur minimale de 15 m, le plan de cet édifice monumental
pourrait évoquer un entrepôt commercial (horrea) dans une situation de carrefour des
voies terrestres et fluviales à la sortie de la ville mais rien dans le mobilier n'a permis
d'identifier les marchandises qui auraient pu s'y entreposer (Ruffier,  Dupont,  1993).
L'hypothèse d'une composition monumentale émise en 1988 reposait sur la découverte
d'une  base  et  d'un  fût  de  colonne  mais  aucun  stylobate  ayant  pu  supporter  cette
colonne n'a été repéré. 
4 Outre  d'importantes  quantités  de  céramique,  les  nombreuses  fosses  à  déchets
découvertes sur le site ont livré un mobilier qui témoigne d'une activité artisanale non
domestique dès le milieu du Ier s. : déchets de schiste ardoisier, vestiges se rapportant à
la métallurgie du bronze et du fer (Ruffier, Dupont, 1993).  On se doit de signaler la
présence d'un objet en céramique grossière qui semble correspondre par sa forme à
une pièce d'enfournement mais il s'agit du seul objet recueilli sur le site, qui pourrait
suggérer une activité de production potière.
5 Les fouilles  de 1989 ont permis d'envisager un abandon du site au plus tôt  dans le
dernier quart du IIIe s. et une destruction progressive mais irrégulière par récupération
de  matériaux  qui  ne  laisse  de  trace  qu'à  partir  des  années  330/335.  La  période
médiévale  n'a  laissé  que  des  vestiges  discrets  sur  le  site :  hormis  la  présence  de
sépultures d'enfants, la seule structure mis au jour correspond à un puisard maçonné.
Même  si  ce  dernier  suggère  la  présence  d'un  habitat  de  proximité,  l'absence  de
structures sur l'emprise de la fouille évoque un espace non bâti peu densément utilisé. 
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Fig. n°1 : Plan des zones fouilées
Auteur(s) : Ruffier, Olivier. Crédits : ADLFI - Ruffier, Olivier (1997)
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